
LES BEAUX-ARTS.

nu i'ndifférence provient uniquement de plusieurs injurtices dont at:t été vie-
tintes- quelques expos int.. s Or, diseitt-ils,- à quoi dote nous sert de

·tr ivdiler'pour lexponsitinn lorsque nous sîvons 'à l'vunee que nous q'ub-
tien,lrons. aucune réci-tipanse. P

Nnus sommes' certains qIe les directeurs agissent pour le mieux ; néam.
mîoi's, il y' a gelques préférences marquées 'à f'ég trd de beaucoup d'ex-
posants, et, cette année, en liarcorrant les allées du Pal tis de Cristal,
nous aurions facilement pu désigner ceux qui'ubtiendr..ient les récolpen-
ses,

On nous a fait. remnrquer aussi la quantité de c rteas ornées du
titre:de premir prie t'ndis que les- secnnds prix ne se diltingutient
pas onu rarement parmi les exposants. Ce ftit prouve qu'il y vit bien
peu de concurrence d.ns chaque sectiot. Du reste, ajoutons que les objets
ainsi parés de cette pancarte méritaient les prix qui leur ont été déeurnîés
pir les memtbres du jury.

Une nutre atuse à cette in lifférence, c'est La po<ition mixte de no-
tre enlonie. L.e seul nm'yen, ce nous semble , de stimnuler le zèle de nos

tindustriels e ntadienîs ser.iit qu'i's exposassent leurs irodtits eux seuls
et pnur leur propre sitisf.,etion.

Il est une dernière remarque que nous avons entendu faire et qui
est firt sérieusp.

La Cli ambre de Commerce nomme un Jury dont 6n ne post contester
le c iractère honorable. Ce jury est ehnisi parmi les notibilités industrielles
de Montré i. On petit se demander si les nmembres de ce jtry nf' sont p-s
un peu enclins à agir avec complaisance envers- eeux qu'ifs sont appelCs
à ex-tuniner? Nous comprenons fort bien cette iuclinatign de leur part,
mais elle ne peut se concilier avec la 'justice. Pour éviter ce penchans
naturel à l'homme de protéger les siens sans égard.c souvent pour de nonu-

,veaux exposaits dont, le mérite est réel, nous pcnscmna qu'il ser it imtpor..
tant d'tpporter un rentdeu iimal i ce motif éloigne bon nntt bre d'in-
dustrieli d'envoyer leurs prnduits, sûr qu'ils sont à l'av.,'ce de ne
recevoir ancune réenmttpense. Ce fait explique stuffis-iîtmmient ce que nous
disions plus h tut. que les premiers pri. étaient itoîtbreux faute de con-
currents. Noius crlyimns que l'usage vent, en pareil cas, <ile tout ex-
pastt nesubiss-nt pas le poi 1, de lt eoncrrence, soit son'osi. à un ex -
mon <e' plus sévères , afin qu'il sace bien que d'être seul exposant n'est
pas un titre pour f ire croire qu'aucun autre aurait pu mieux faire.

Il et bien certain que les lifférentes r isons que nous v -nons de ri-
g-iler à nos lecteurs, r-tisons qui nous ont ét. do né-s verb lement et quîe
nous accueillons d'tumt ut mieux qu'elles nous p. r isni p rfaitein nt
fondées, sont- les véritables e uses d2 l'indiflérence dont on aceu-e t nt
de personnes.

Nous' n"bvons que peu de choses i dire cur les exposants le cette an-
née, et 'pour plusieur, si nous les nnmmions, ntus eonseillet'ns à nos
lecteurs de s'adresser au bureau de lOrdee o ils trouver. ient atns doute
h f file de la Revue de l'Exposition de 18tin dams laquelle on a parlé déjà
longuement de la plupart d'entre eux et dont quelques nnntý ont simple-
nient envoyé aujourd'hui les mêmes objets que la dernière fotis,

Mentionnons spécihlemnent les nomsi..suivaints:
'Nous nous sommes arrêtés volontiers der nt lelesesitns do M1. Duncan.

Ce sont de fort jolies cmnpositions qui attirtieit le regarti des visiteur=,
D07 eharmantes aquarelles (peintures à l'e:t) de M. Hat.el nous font

-regretter que ce- genre soit Pi peu cultivé par la jeunesse.
La sculpture était prineipalemnent représentée pir deux tîbjets reunir-

qlubles. Un buste un murbre exécuté p: r M. Soltier mieé;it: tertainemttent
les plus grands .tioges à '.artitta tant par le coup de ciseaux que pr
la resieumbhne.. L'autre ýobjet était siuplement une cross d fusil senlp-
tée p~- .N..Pthenttis, del'Industrie, et prendtier prix di l'Ecole de
Bealiîri~eP lir Franee). Nos egiettons seulement quîe cette cros -
se de fusil, qui se distinguait ftr la com osition du dessin, n'it poinît
reçu un non digne d ecetravail et que la munture en fut s peu soignée,

La. section ds itstrutents eonl.t4it rarn i ses expesants 31. Q. R

Warren po.ir les orgnes, et M ". ' l et Vogt pour las pi no, Un
orgue de ptr'oir ainsi qu'un orsne de Chapelle ét-ient exposés .iyec pin-
sieurs itélodilmis; 31. Warren reçtit toutes les récomnpenses que lui ué-
ritait lk réputation dont il jouit depuis plus de vingt cinq ans. M.
lUood fut lésigné pour le premier prix et 31. Ygt eut le second.

La nmison Bnuclier & Manseau avait exposé une vitrine renfermant
touteq bs Cnmpositions de nos jeunes canadiens, .t M.Boùher une bibliothè-
que contenînt des ouvrîges précieux sur le Cantada. On sait que ce mon. i
eur est un ainable aii des Arts et de la Littéral tire; de plus, ses connaissan-
ces lui ont permis d'envoyer à l'exposition une collection de
monn ies et de médailles qui attirait tous les- regards les nombreux visi-
teurs qui circnlaient d as cette gilerie. Ces belles collections valurent ià cette
maison , si bien com e pour l'excellent choix de muttsique qu'on y trouve,
le premier pri.x. C'est l'esprit d'initiative qlui a guidé ces messieurs dans
une voie nouvelle, et qui ne pett qn'étre profit bIle à la jeunesse.

Meilmienntons encore 31. IHenidery, dont les objets en orfévrerie de
tout genre le mîett.iett au premier r.aîtg des exposants. Tout ce qui
sort de cette maison est riche plus encore par le t:lent qui préside à
l'Suvre que p'r le m'eétal précieux qui brille de itille feux encastrés dans
une modeste montre.

La typographie ét.;it p:mvrenent représent. Un seul exposant M.
Starke, envoya un grand tableu d'adresses prlitemueîtt ViéE't'-n et mi-

pria ées. M.,is sur le nombre assez grand d'imtpr:mcurs que nnis enup.
tous, il n'en est pas un qui ait en lm1'.niour-prnopre d'exécuter un el.ef-
d'cuvre typtngraphtiqjue; c'est triste pour lart!

Nous ne terminenns pos sans exprimer notre s.atisfaetion sur les pho-
tographie's de blM. Dion et Notuanu; l'unî ct l'autre ont exposé d'ex-
cellentes épreuves.

N'omiîettons pas non plus de parler des e'Fdrotypes de M. Lfeggn, ré-
Ceemmntent établi 'à Nanttréal, et dont la prinlcipale umison est à Qudbec.
Les typographes doivent regarder enttne utne bmonnte furtune d'avoir en
ville cette spéci lité à leur disptsitinit. Les électrotypes de 31. Leggo
sont r.:maru. les par la perfection qi:'il atjpcrte à so tt,.til,

Là s'arrête notre revue; ear tout autres objets ser..ient en déhP«rt de
notre spéci lié. -Ce ftne nous pouvons ajouter, c'est a te a arque qui a
généraleient été faite, à savoir qlue l'Agrieu;ture et l'H1orticnIture sur-

passaient de beaucoup en produits ks objets envtyés au Plais de cristal.

Esptrors fiue 11 pruehainu Exposition bri.l ra dans toutes ses parties.

AVIS D PORTANT.

Déjà plusieurs touive-îux :tbonnés ont da regretter de ne pouvoir conpl-
ter la série des « Beaux-Arts a, les N" 3 et 4 étant complètement épuisés.
Nous invitons donc ceux qui désireraient se procurer ce recueil mteoscal, (1c
seul publié en Canada) de s'inserire au plutôt, à dater du numtéro précé-
dent ýN 7.

Les propriétaires prient aussi respectueusement MM. les abonnés de vou-
loir bien satisfaire & l'abonnement pour l'année courante. Les sacrifices
qu'impose la publication d'une feuille exclusivement consacrée aux beaux arts
en Canada, et qui contient; dans chaque numéro , plusieurs pages de musique
puis l'extreme modicité de la souscription, s 1,00 par an, nous paraissent être
deux motifs fort propres à justifier notra demande raisonnable.

Lorsque nous eûmes lilée de pl. cer d.ns notre journal un Calendrier,
<tous pensions alors qu'il pourrait étre de quelque utilité pour les Orgý-
niste p et , afin le donfner de l'intért 'à ce Ir v il., nous crûmnes devoir y
pl- cor les E.iéméerides natinnales et artistiques, présenttit ainsi les tfit
les plus réwtqtu ile. de l'histnire. Aujourd'hui nous recnnissons que
le gr:md nomtbr ds bonnénnse trnuvep'sp-.rmui les org. niste-; cette tott:-
lie nous eng ie à .aupprimer ce C lendrier et à le empl. cr p:r de la l r-
tière d'un intérêt plus génér.il. D'un ; utre côté. le cadre restreint de
noire ptulie lion ntous ftit prérérer de donner à nos lecteurs quelques


